
Un produit issu 
de la médecine traditionnelle
chinoise (NeuroAid), utilisé 
en Chine pour faciliter 
la récupération après un AVC,
représente une stratégie
prometteuse pour 
le traitement des AVC
ischémiques à di�érents
stades de la maladie.

DÉVELOPPÉ par la société Mo-
léac Europe, NeuroAid comprend
(voir encadré) 14 composants
(une formule simpli�ée compor-
tant seulement 9 composants,
NeuroAid II, est aussi disponible).
Une étude randomisée multicen-
trique, en double aveugle et contre
placebo, est lancée dans 5 pays
pour en évaluer l’e�cacité du
composé donné à la phase aiguë
de l’AVC ; elle est actuellement en
phase de recrutement des pa-
tients, c’est l’étude CHIMES, pour
laquelle le Pr Marie-Germaine
Bousser (hôpital Lariboisière, Pa-
ris) fait partie du Comité d’enca-
drement.
Des études préliminaires évaluant
les e�ets immédiats et à long
terme du composé seul ou pris en
association avec de l’aspirine
(R. Gan, M.-G. Bousser et coll.,
dans « Cerebrovascular Disease »,
2008 ; 25 : 450-6 ; et C.-H.Siow et
coll. « European Neurology », 2008
; 60 : 264-6) ont montré la sécurité
de NeuroAid chez des sujets nor-
maux et dans le cas d’AVC (lire « le
Quotidien » du 10 octobre 2008).
Des travaux cliniques récents, me-
nés en Chine et à Singapour sur
près de 700 patients, ont montré
une e�cacité sur la récupération
de l’indépendance et des fonctions
motrices après un AVC (Chen et
coll. « Stroke », 2009 ; 40 : 859-63).
« C’est une substance utilisée en
clinique en Asie qui a besoin d’es-
sais sérieux pour être validée en
Europe, avec un fondement pré-
clinique chez l’animal, pour dé-
couvrir son mode d’action et par
ailleurs pour identi�er les prin-
cipes actifs » , explique au « Quo-
tidien » C. Heurteaux (CNRS, uni-
versité de Nice), premier auteur
de la dernière publication en date,
dans « Neuropharmacology »
(11 janvier 2010). Dans cet article
de phase I*, le produit NeuroAid a
été exploré in vitro et in vivo .
In vitro , l’essai est réalisé sur un
modèle de toxicité par exposition
au glutamate sur des cultures pri-
maires de neurones corticaux. On
observe une prévention de la mort
cellulaire, sous l’e�et de chacune
des deux formes de NeuroAid. In
vivo , sur un modèle d’ischémie fo-
cale chez la souris, les deux
formes du composé exercent un
e�et positif en prétraitement
comme en post-traitement, jusqu’à
trois heures après l’AVC. On ob-

serve une amélioration de la sur-
vie, une protection du cerveau
contre les e�ets de l’ischémie et
une réduction très nette des dé�-
cits fonctionnels.

Une neurogenèse. C’est l’un des
premiers composés pour lesquels

,état snoc tse tnargalf issua teffe nu
souligne le Dr Heurteaux. « Nous
observons une neurogenèse, avec

le développement de prolonge-
ments cellulaires, de tout un ré-
seau de dendrites et d’axones,
chez les rongeurs ainsi que dans
les boîtes de Pétri. » Un e�et un
peu similaire à celui obtenu en uti-
lisant les acides gras polyinsatu-
rés, mais en plus �agrant.
« En fait, nous trouvons aussi
qu’il y a une augmentation du
facteur de croissance BDNF, im-

pliqué dans le développement des
réseaux neuronaux ; c’est peut-
être un facteur important dans
l’e�et de ce composé. » Essayé
pour sa part, le BDNF permet une
neurogenèse, mais au prix d’e�ets
secondaires et d’un coût élevé.
Les études sur NeuroAid suivent
l’inverse du processus habituel.
Là, nous partons d’études cli-
niques et poursuivons avec les tra-

vaux pharmacologiques. Les pre-
miers essais cliniques sont faits en
Asie où il n’y a pas besoin d’AMM.
Des communications porteront
sur ces travaux aux journées de
neurologie de langue française, à
Lyon, �n avril.

> Dr BÉATRICE VUAILLE

C. Heurteaux et coll.
« Neuropharmacology », 11 janvier 2010.

Composition
NeuroAid est composé de : 

9 composants végétaux : Radix
astragali, Radix Salviae miltiorrhi-
zae, Radix Paeonia rubra, Rhizoma
chuanxiong, Radix Angelicae sinen-
sis, Carthamus tinctorius, Prunus
persica, Radix polygalae et Rhizoma
acori tatarinowii ; 

5 composants d’origine animale :
Hirudo, Eupolyphaga seu steleo-
phaga, Calculus bovisartifactus, Bu-
thus martensii et Cornu saigae tata-
ricae.
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À la suite de notre article du 17 février 2010 inti-
tulé « AVC : un composé chinois prometteur »,
nous devons préciser ce qui suit. L’étude CHIMES
dans l’AVC ne se déroule pas actuellement en
France. Aucun recrutement de patient n’a lieu ni
en France ni en Europe. Cette étude est menée
dans le Sud-Est asiatique et l’investigateur prin-
cipal est le Pr Chen (Singapour). Le produit dont
il s’agit est NeuroAid, un composé de la médecine
traditionnelle chinoise comportant 14 éléments,
qui est à l’étude dans l’infarctus cérébral.

ESSAI CHIMES DANS L’INFARCTUS CÉRÉBRAL

Pas de recrutement en France
ni en Europe

* Note de Moleac : deux études sont mentionnées dans cet article : CHIMES 
qui est de phase III, et celle menée par le CNRS qui tente de déterminer les 
mécanismes d’action de NeuroAiD.


